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Bemerkungen zur sozialgeschichtlichen Bedeutung der Turniere im Spätmittelalter«). Le 

tournoi reste toutefois une des formes les plus specifiques d’auto-representation de la 

chevalerie. A la fin du Moyen Age, le phenomene n’est cependant plus qu’un »miroir 

esthetique« du declin de la chevalerie europeenne.

Agostino Paravicini Bagliani, Lausanne

Schulen und Studium im sozialen Wandel des hohen und späten Mittelalters, publ. par 

Johannes Fried, Sigmaringen (Jan Thorbecke Verlag) 1986, 654 p. (Vorträge und Forschun­

gen. Herausgegeben vom Konstanzer Arbeitskreis für mittelalterliche Geschichte, 30).

Les reunions de la Reichenau de 1981 et 1982, consacrees ä Revolution des institutions 

scolaires et universitaires du haut et bas Moyen Age, dans leurs rapports avec la societe, 

avaient ete con^ues et preparees par Peter Classen, decede (23decembre 1980) avant meme 

qu’elles puissent avoir lieu. Le travail d’edition de ce volume, en quelque sorte posthume, a ete 

assume par Johannes Fried, qui examine ici le röle culturel joue par la Domschule de Bamberg 

sur une longue duree (jusqu’ä la periode souabe: »Die Bamberger Domschule bis zum Ende 

der Stauferzeit«). L’originalite consiste dans le fait que l’analyse se place dans une histoire 

globale, en inserant dans le champ visuel la concurrence exercee par les universites. C’est ainsi 

que le declin des ecoles cathedrales allemandes, ä l’epoque de la naissance des universites, 

apparait avec une nettete encore plus grande. Les conclusions ne sont pas tres differentes de 

celles auxquelles avaient abouti P. Classen lui-meme, et W. Stelzer, dans le cas de l’ecole 

cathedrale de Passau.

Dans son ensemble, ce volume, qui porte indeniablement la marque de Peter Classen, est le 

reflet de la qualite des recherches des historiens allemands de ces dernieres annees, dans le 

domaine de l’histoire de l’education. Le champ est vaste et ne se limite pas seulement ä 

l’histoire des universites, qui occupe toutefois encore le devant de la scene.

Alfred Wendehorst (»Wer konnte im Mittelalter lesen und schreiben?«) decouvre dans la 

Bible et l’activite marchande les deux principaux moteurs de l'attitude du bas moyen age 

contre l’analphabetisme, une attitude qui a radicalement modifie l’essence meme de l’ecri- 

ture. - Selon Peter Johanek (»Klosterstudien im 12. Jh.«), si le monde monastique a ete 

etranger ä la naissance des studia, les nouvelles formes d’etude ont influence la »theologie 

monastique« du XII' siede. - La contribution de Jacques Verger (»A propos de la naissance 

de l’universite de Paris«) merite attention: la mise au point est celle du specialiste que l’on sait; 

de plus, l’a. presente une these qui devra etre prise serieusement en consideration. Paris se situe 

dans le prolongement de l’essor scolaire du XII' siede; Paris n’est cependant pas une 

»naissance spontanee«. »II s’agit en realite d’une creation volontaire. Volontaire ne signifie 

naturellement pas arbitraire. Mais trop d’aspects de cette creation presentent un caractere a la 

fois aleatoire et rationnel pour qu’on ne soit pas tente de chercher, entre le hasard des 

affrontements et la maturation des structures, la volonte des hommes - maitres, papes, legats, 

rois - qui ont fait surgir l’universite. Entre le libre jeu des idees et le determinisme des modeles 

sociaux, l’histoire doit savoir menager l’espace de la decision politique«. - Le XII' siede 

europeen revele encore des surprises, en ce qui concerne l’etude des elites intellectuelles, dans 

leur rapports avec les studia, comme le demontre Joachim Ehlers dans son article »Deutsche 

Scholaren in Frankreich während des 12.Jh.«. - Le probleme du röle des iurisperiti dans la 

formation du mouvement communal italien est un sujet important et classique: Helmut 

G. Walther (»Die Anfänge des Rechtsstudiums und die kommunale Welt Italiens im 

Hochmittelalter«) soumet l’ensemble du probleme a une revision critique approfondie. - 

Poursuivant une Suggestion qui avait ete avancee par le regrette P. Classen, Jürgen Miethke 
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(»Die Kirche und die Universitäten im 13.Jh.«) attire l’attention sur l’importance de la 

prosopographie des elites ecclesiastiques du XIII' siede, provenant en particulier de la Curie 

romaine, pour comprendre Pintensite et les motivations du soutien offen par la papaute au 

developpement des premieres universites occidentales, notamment ä celle de Paris. - Reinhold 

Schneider (»Studium und Zisterzienserorden«) fait le point sur un sujet qui avait ete jusqu’ici 

relativement neglige: les motivations, aussi bien culturelles que d’organisation interne (notam­

ment pour la carriere des abbes!), et les mesures prises par les Cisterciens pour s’inserer dans le 

monde universitaire, dont le fondement n’etait en principe pas favorable aux principes memes 

de l’ordre. - Grand Connaisseur des Archives Vaticanes, le regrette Hermann Diener (»Die 

Hohen Schulen, ihre Lehrer und Schüler in den Registern der päpstlichen Verwaltung des 14. 

und 15. Jh.«) passe en revue les sources vaticanes, susceptibles d’interesser l’historien des elites 

culturelles de l’Occident medieval (H. Diener est decede, le 18 janvier 1988). - Les relations 

entre grade universitaire et insertion sociale, notamment dans le cadre des administrations des 

etats nationaux du XV' siede, sont au centre de la contribution de Neithard Bulst (»Studium 

und Karriere im königlichen Dienst in Frankreich«), qui souligne avec lucidite les nombreuses 

implications sociales des etudes universitaires, facteur de carrieres, mais aussi de marginalisa- 

tion. - Klaus Wried (»Bürgertum und Studium in Norddeutschland während des Spätmittel­

alters«) souligne la difference existant d’une ville ä l’autre, en ce qui concerne l’ouverture des 

conseils des villes du nord de l’Allemagne face aux homines novi ayant une instruction 

universitaire. - Le cloisonnement social ne se rencontre pas seulement ä un niveau de 

demographie estudiantine: il est encore plus visibile lorsqu’on etudie la documentation relative 

au Systeme des bourses dans les universites allemandes de la fin du Moyen Age (Rainer 

Christoph Schwinges, »Sozialgeschichtliche Aspekte spätmittelalterlicher Studentenbur­

sen«), instrument insuffisant pour corriger les tres fortes differences sociales du monde 

universitaire medieval. - Hartmut Boockmann (»Ikonographie der Universitäten«) presente 

un bilan large et utile des sources (sceaux, tombeaux, miniatures, etc.) permettant d’etudier 

l’iconographie des universites. - Le volume contient egalement deux importantes contribu- 

tions, consacrees plus specifiquement aux etudes de droit: Dieter Illmer, »Die Rechtsschule 

von Orleans und ihre deutschen Studenten im späten Mittelalter«, Peter Moraw, »Die 

Juristenuniversität in Prag, 1372-1419«, et se termine enfin par des reflexions stimulantes de 

Arno Seifert (»Studium als soziales System«) qui est ä la recherche d’un »modele interpre- 

tatif« reunissant dans une seule Synthese les fonctions multiples, aussi bien sociales que 

culturelles, du Studium ä l’epoque medievale.

Agostino Paravicini Bagliani, Lausanne

Donatella Nebbiai-Dalla Guarda, La bibliotheque de l’abbaye de Saint-Denis en France du 

IX' au XVIII' siede, Paris (Edition du C.N.R.S.) 1985, 440 S. (Documents, etudes et 

repertoires publies par l’Institut de Recherche et d’Histoire des Textes).

Nachdem in Frankreich weder ein Werk existiert, das dem von Neil Ker (Medieval Libraries 

of Great Britain. A List of Surviving Books, 2nd. ed., London 1964) vergleichbar ist, worin die 

heute noch vorhandenen mittelalterlichen Handschriften aus den Klosterbibliotheken Eng­

lands verzeichnet sind, noch ein Institut bekannt ist, das sich zur Aufgabe gestellt hat, die 

mittelalterlichen Bibliotheksverzeichnisse in der Form zu sammeln, wie es die Kommissionen 

für die Herausgabe der mittelalterlichen Bibliothekskataloge in Wien für Österreich und in 

München für Deutschland systematisch durchführen, so ist es besonders zu begrüßen, daß in 

Frankreich immer wieder Einzelarbeiten erscheinen, die sich aus der Fülle der französischen 

Klöster eines vornehmen und dessen geistiges Leben im Mittelalter vorzustellen versuchen.


